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‘’33’’… 
 Non, votre curé ne se met pas à faire de la publicité…  
  Ce n’est pas non plus pour rappeler l’âge de Notre Seigneur 
lorsqu’il mourut et ressuscita… 
 33, c’est le nombre d’enfants inscrits au catéchisme à ce 
jour        
Sur le nombre d’enfants sur Bougival concernés par le catéchisme (CE2 à CM2) c’est alarmant… 
Bien sûr, nous nous réjouissons des inscrits !      
Mais ce chiffre ne peut nous laisser indifférent ! 
Comme le critère de nos jours est souvent celui de l’intérêt, permettez-moi cette boutade : 
On entend souvent dire que ce sont les générations à venir qui financeront nos retraites. De fait… Et 
qui assurera la prière à la messe pour le salut de nos âmes ? Y aura-t-il encore des prêtres (qui devront 
être des catéchisés avant d’entrer au séminaire !!!) et des fidèles en nombre ? Oui ?!  Pour cela, vive 
l’espérance, mais que chacun se mobilise dans la prière et dans l’apostolat auprès des personnes 
croisées ou voisines ayant des enfants en âge de catéchisme…         
C’est un vrai combat pour la vie, pour « l’Evangile de la vie » qui est à mener tant sur le plan de la vie 
naturelle (cf. l’actualité avec la PMA et la GPA) que sur le plan de la vie surnaturelle… 
Rappelons-nous la terrible question de Dieu à Caïn : « qu’as-tu fait de ton frère ? »… 
Que la force de l’Esprit Saint et la joie de la Charité nous aident à nous mobiliser au pied de l’autel et 
dans la rue ! Urgence…. Ou alors, il faudra ajouter un autre chiffre : le 15  pour en faire un n° d’urgence 
pour un SAMU spirituel de la France ! 

Père BONNET, curé+ 
+++++++++++++++++++++ 

INFOS DIVERSES : 
 

* Lundi 23 septembre : Répétition de la chorale paroissiale de 20h30 à 21h30 à la maison paroissiale [1, rue St Michel] 
 

* Mercredi 25 septembre : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 à 10h30 

* Mercredi 25 septembre : Reprise de l’Adoration du mercredi 09h au Vendredi 09h 
 

* Samedi 28 septembre   : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 à 11h00 
 

* Inscription catéchisme : Il est toujours possible de rejoindre le catéchisme ! Pour les parents qui 
n’auraient donc pas pu le faire encore, téléchargez la feuille d’inscription sur le site de la paroisse, indiquer par mail au 
secrétariat que votre enfant compte faire du catéchisme et venir avec lui le jour que vous retenez. Qu’il vienne avec une 
trousse et un cahier 24x32.   

 
 Confessions :   
  Une demi-heure avant chaque  

messe de semaine du lundi au  

samedi inclus. 

 
 

Horaires du secrétariat : 
Lundi, Mardi, jeudi, Vendredi : 9h30-11h30 

 
 
 
 

Clocher en Fête : ATTENTION A PREVOIR LE TEMPS NECESSAIRE POUR TROUVER UNE PLACE DE 
STATIONNEMENT  afin d’être à l’heure à la messe. Les abords de l’église sont pris par la 
brocante... 
 

Lundi 23/09 09h00 St. Pio de Pietrelcina  Messe pro populo 

Mardi 24/09 09h00 ND de la Merci  Messe pr Claire GILIBERT 

Mercredi 25/09 18h30 De la férie  Messe pour Bernard FURON 

Jeudi 26/09 18h30 Sts Côme et Damien Messe pr André BOURDIN 

Vendredi 27/09 09h00  St. Vincent de Paul  Messe pr Catherine SCHERRER 

Samedi 28/09 09h00 Mémoire de la T.Ste Vierge Marie  Messe pr  Raymonde DUPONT 

Dimanche 29/09 09h30 26ème dimanche du temps ordinaire  Messe pr François JOUANJAN 

 11h00 ‘’  Messe en l’honneur de St Michel  
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Clocher en Fête : J-1 semaine 
 

Depuis 6 ans, à l’occasion du vide-grenier de Bougival,  notre paroisse « sort des murs » pour 
vivre un  événement missionnaire tout au long de la journée sur le parvis et dans les rues. C’est 

l’occasion de témoigner de notre foi et de montrer Celui qui nous rassemble : Jésus. 

Cette journée est aussi l’occasion de soutenir une association avec les fonds récoltés par 
la brocante et la buvette. En 2019, nous aiderons « A BRAS OUVERTS », association qui 
accompagne depuis plus de 30 ans des jeunes porteurs de handicaps pour des week-ends à la 
campagne avec des bénévoles de 18 à 35 ans. Plusieurs jeunes de notre paroisse participent à 
ces week-ends en tant que bénévoles et en tant que jeunes handicapés. 

Programme du 29 septembre : 

* Brocante et buvette dès 7h du matin : la brocante est aussi l'occasion POUR VOUS de venir 
faire vos courses ! Nous avons de très beaux vêtements et livres pour petits et grands ! 
* Jeux en bois : de 14h à 17h 
* 12h30 : Flash mob 
* 13h - 14h : Concert de Jazz (groupe de Bougival): à ne pas manquer, ils sont très bons ! 
* 14h15 - 14h35 : Louange 
* 14h35 – 14 h 55 : Adoration 
* 15h00 : Spectacle de marionnettes, le Loupio 
* 15h35-16h : louange puis adoration jusqu'à 16h30 : nous vous attendons nombreux pour louer et adorer ! 
N’hésitez pas à inviter !! 
* 16h35 : Spectacle de marionnettes, le Loupio 
* 17h : Louange 
 

Nous comptons sur votre présence nombreuse en famille pour cette très belle journée ! C'est l'occasion d'inviter ses 
voisins, collègues de travail...  

Enfin, il est encore temps de s'inscrire pour aider, notamment pour effectuer la distribution du programme 
dans la rue // inscriptions auprès de clocherenfetebougival@gmail.com 

--------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

 

 

 
 
 
 
 

-------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

« Marchons enfants ! » 

Manifestation nationale unitaire  

contre le projet de loi bioéthique  

qui privera dès la conception des enfants de père ou de mère… 

le dimanche 6 octobre 2019 à Paris 
 

Le mouvement social et associatif appelle à une vaste mobilisation contre la révolution 

de la filiation et de la reproduction qui s’annonce à travers la PMA sans père et la GPA. 

Extrait de l’homélie de Mgr Aupetit, archevêque de Paris, prononcée le 1er septembre à Saint-Germain 

l’Auxerrois : 

[…] La Création a été confiée à l’homme pour qu’il en prenne soin et l’embellisse. Si elle est abîmée, c’est en raison de la cupidité 

et de l’orgueil de l’homme qui l’a conduit à se « faire comme Dieu ». L’humanité a confondu l’autorité qui fait grandir avec le 

pouvoir qui écrase et qui exploite tout à son profit. Ce désastre ne concerne pas seulement les plantes vertes et les animaux dans 

leur biodiversité, elle concerne de plus en plus l’humanité elle-même dans son désir de toute-puissance, par exemple lorsque 

l’on fabrique un hybride homme-animal ou que l’on vote des lois pour combler les frustrations sans tenir compte de la dignité 

de l’enfant qui a le droit de naître de l’acte d’amour de son père et de sa mère. Tout cela relève d’un manque d’humilité et 

d’amour. De la même façon que l’amour génère l’humilité, la véritable humilité ne peut naître que de l’amour. […] 

 
L’adoration reprend dans l’église de Bougival : 
pour une 6ème année      du mercredi 09h 
au vendredi 09h 
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REVISION DE LA LOI DE BIOETHIQUE 2019 

COMMUNIQUE DE MONSEIGNEUR ERIC AUMONIER, 
EVEQUE DE VERSAILLES 19 septembre 2019 

 
A partir du 24 septembre sera débattu à l’Assemblée Nationale le projet de révision de la loi de 
bioéthique. Les évêques de France, par la voix de Mgr de Moulins-
Beaufort, président de la Conférence des Évêques de France, de Mgr 

d’Ornellas, responsable pour les évêques de France des questions de bioéthique, et de Mgr 
Aupetit, archevêque de Paris, ont tenu à exprimer clairement leur opposition à plusieurs mesures 
de ce projet porté par le gouvernement.

1
 Comme évêque de Versailles, je m’associe pleinement 

à leur déclaration et j’invite tous les catholiques du Diocèse à en prendre connaissance, à s’en 
saisir et à la relayer autour d’eux.  

En tant qu’évêques, nous devons éclairer les consciences, surtout quand la dignité des personnes 
est en jeu, en particulier celle des plus fragiles.  

J’invite chacun, croyant ou non, à mesurer les graves transgressions portées par cette révision de la loi de bioéthique. Avertir sur 
leurs lourdes conséquences ne revient ni à juger, ni à condamner ceux qui y sont favorables ou qui y auraient recours. Rien ne 
nous empêchera de nous réjouir de toute vie naissante : toute nouvelle vie est une bonne nouvelle et un don de Dieu. Nous 
aurons toujours à cœur d’accueillir chaque personne, chaque famille telle qu’elle est et de l’accompagner dans ce qu’elle vit.  

La procréation médicalement assistée (PMA), réservée jusqu’à présent aux couples homme-femme, pose de vraies difficultés 
éthiques

2 
sur lesquelles l’Église s’est déjà prononcée avec clarté. Étendre cette possibilité aux couples de femmes ou à des 

femmes seules constituerait une nouvelle et grave transgression :  

   -  Au niveau de la filiation : le désir - certes sincère - des adultes passe avant le bien de l’enfant qui se voit 
imposer la privation de son père. 

   -  Au niveau de la médecine : on ne demande plus à celle-ci de soigner ou de réparer une pathologie – en 
l’occurrence l’infertilité d’un couple homme-femme – mais de répondre à l’injonction de satisfaire un désir individuel.   

 

Lever le critère d’infertilité par la loi, accroître la technicisation de la procréation et la soumettre 
peu à peu à la loi du marché semble consacrer un droit à l’enfant et bientôt à l’enfant parfait. 
L’enfant risque de ne plus être reçu comme un don avec son caractère propre et ses fragilités, 
mais comme un dû.  

 

L’argument de l’égalité invoqué pour justifier cette révision de loi ne tient pas. Le Conseil d’État 
l’a souligné

3
. Il ouvre inévitablement à la légalisation de la Gestation Pour Autrui (GPA) pour 

accéder demain au désir tout aussi sincère de couples d’hommes d’accéder à la parentalité.  

Consacrer la « toute puissance » du désir individuel, parce qu’il serait sincère, ne peut que nous 
entraîner vers de nouvelles dérives et fragilise le bien commun. Nous avons besoin de repères 
structurants pour notre société, de repères qui protègent les plus faibles. Ce projet de loi les abîme encore un peu plus.  

Apprenons à accueillir ensemble ces limites liées intimement à notre condition humaine. Elles nous rendent vulnérables et donc 
dépendants les uns des autres : elles sont un appel à la fraternité et au soutien mutuel. Elles nous invitent à rechercher d’autres 
chemins de dons et d’autres fécondités.  

Au-delà de l’ouverture de la PMA, ce projet de loi comporte d’autres propositions aussi 
graves : la dérégulation accrue de la recherche sur l’embryon, (qui entraîne sa 
destruction), et la fragilisation des règles qui encadrent le recours au Diagnostic Pré-
Implantatoire (DPI) ou le recours à l’Interruption Médicale de Grossesse (IMG). La 
tentation d’un eugénisme feutré est désormais bien présente. Un progrès technique est 
un véritable progrès s’il demeure réellement au service de l’homme et du bien commun.  

Notre foi chrétienne ne nous fait pas délaisser les affaires de la Cité. Au contraire, le 
service du bien commun et la promotion de la dignité de la personne humaine sont au 

cœur de la vocation de tous. Aussi j’encourage tous les catholiques du diocèse de Versailles à se mobiliser et à s’engager dans ce 
sens si ce n’est déjà fait. Il ne me revient pas de définir la forme que cet engagement doit prendre. Cela appartient au 
discernement personnel. C’est justement la responsabilité et la liberté de chacun, comme chrétien et comme citoyen, d’inventer 
les façons concrètes les plus justes de promouvoir ce bien commun et de le défendre.  

                                                        
1 Revoir ( https://eglise.catholique.fr/sengager-dans-la-societe/eglise-et-bioethique/actualites/484679-loi-bioethique-soiree-de- presentation-positions-de-
conference-eveques-de-france/)  
2 Relire l’Instruction « Donum vitae » de 1987, publiée par la Congrégation pour la doctrine de la foi.  
« Bioéthique : les positions de la Conférence des évêques de France » diffusée le 16/9/19  
3 « Le principe d’égalité ne s’oppose pas à ce que le législateur règle de façon différente des situations différentes (....) Les couples formés d'un homme et d'une 
femme sont, au regard de la procréation, dans une situation différente de celle des couples de personnes de même sexe. » Décision n°421899, 28 septembre 2018 

En tant qu’évêques, nous 
devons éclairer les 
consciences, surtout 
quand la dignité des 
personnes est en jeu, en 
particulier celle des plus 
fragiles  

 

L’enfant risque de ne plus 
être reçu comme un don 
avec son caractère propre 
et ses fragilités, mais 
comme un dû.  

 Un progrès technique est 
un véritable progrès s’il 
demeure réellement au 
service de l’homme et du 
bien commun.  

 

C’est justement la responsabilité 
et la liberté de chacun, comme 
chrétien et comme citoyen, 
d’inventer les façons concrètes 
les plus justes de promouvoir ce 
bien commun et de le défendre.  

 



Il est important que chacun prenne le temps de se former, pour être capable d’expliquer 
aux amis, collègues, proches ce qui est en jeu dans cette loi et les raisons de notre 
opposition. Chacun se fera ainsi éveilleur de consciences, tout en veillant à former la 
sienne.  

Il me semble enfin essentiel d’inviter nos élus à garantir les repères fondamentaux de 
notre société. 

Mais au-delà du débat politique, il nous faut offrir toujours davantage le témoignage crédible de notre vie, de la vie de nos 
familles et de nos communautés, pour toucher les cœurs et les intelligences de ceux qui nous entourent. Nous servirons ainsi une 
véritable prise de conscience pour une « bioéthique globale

 
» 

4
(Pape François) qui doit nous apprendre un authentique respect 

de « toute la vie et de la vie de tous ». Une « écologie humaine intégrale»
5
 qui prend soin de tout l’homme et de tout homme, en 

soulignant la primauté reconnue aux plus fragiles et aux plus pauvres.  

La prière restant la source de la fécondité de tous nos engagements, j’invite aussi les catholiques du diocèse à prier avec ferveur 
pour que les digues qui demeurent tiennent encore, que se lèvent ceux qui reconstruiront celles déjà abattues, et que les 
consciences de nos gouvernants se laissent éclairer.  

Nous ne cherchons pas une victoire politique, nous parlons et agissons pour les générations qui viennent, pour préserver ce qui 
doit demeurer, par fidélité à ce que nous sommes et avons reçu. Le Christ ne nous demande pas de « gagner » mais de servir. 
C’est notre seule motivation. Demain prouvera qu’il était important de ne pas y renoncer.  
 

 

Pour la fête de Notre Dame de la Merci, le 24 septembre 
Sermon d’Aelred de Rievaulx 
  
Recourons à l'Épouse du Seigneur, approchons-nous de la Mère de Jésus, confions-nous à sa 
servante très fidèle. C'est tout cela qu'est la bienheureuse Vierge Marie.  
Mais comment nous présenter à elle? Quels présents lui offrir? Si au moins nous étions capables 
de lui rendre l'hommage qui lui est dû en stricte justice! Nous devons l'honorer, nous mettre à son 
service; nous devons l'aimer et lui offrir nos louanges. Nous sommes tenus de lui rendre honneur, 
puisqu'elle est la Mère de notre Dieu et Seigneur. Ne pas entourer d'égards la Mère du Christ, c'est 
à coup sûr manquer aussi de respect à son fils. Et l'Écriture le dit: Honore ton père et ta mère.  
Que dire encore, mes frères? Marie n'est-elle pas notre Mère, à nous aussi? Oui certainement, 
mes frères, elle est vraiment notre Mère. C'est par elle que nous sommes nés, non pas à ce 
monde, mais à Dieu.  
Vous le savez bien, et la foi nous l'enseigne: nous avons tous passé par un état de mort, de 

vieillissement, de ténèbres, de malheur. Nous étions morts, puisque nous avions perdu le Seigneur; nous étions vieillis, puisque 
tombés dans la corruption; nous étions dans les ténèbres, puisque fermés à la lumière de la sagesse. Et en somme, notre perte 
était consommée. Mais la bienheureuse Vierge Marie nous a donné la vie, et une vie bien meilleure que celle que nous avait 
transmise Ève, car c'est de Marie qu'est né le Christ. Notre décrépitude est devenue jeunesse nouvelle, notre corruption a fait place 
à l'incorruptibilité, et au lieu des ténèbres a brillé la clarté.  
Marie est notre Mère. Elle nous a donné l'immortalité, la lumière. L'Apôtre, parlant de notre Seigneur, écrit: Dieu l'a fait, en notre 
faveur, sagesse, justice, sanctification et rédemption. Et la Vierge, puisqu'elle est Mère du Christ, se trouve donc être la Mère de 
notre sagesse, de notre justice, de notre sanctification, de notre rédemption. A ce point qu'elle est plus notre Mère que celle qui 
nous a mis au monde selon la chair. C'est d'elle que nous tenons notre naissance meilleure, puisque de Marie sont issues notre 
sainteté, notre sagesse, notre justice, notre sanctification, notre rédemption.  
L'Écriture nous dit: Louez le Seigneur en ses saints. Si le Seigneur mérite notre louange pour les saints auxquels il a donné de faire 
du bien et d'opérer des miracles, combien plus faut-il le louer pour celle par qui il a voulu se faire homme; car c'est là un prodige 
admirable plus que toutes les autres merveilles.  

 (* ) NOTRE-DAME de la Merci,  Patronne des chrétiens captifs 

Les Espagnols durent se battre pendant 400 ans pour chasser les Maures de leur pays (1085-1492).  Les chrétiens faits captifs au cours de ces 

continuels combats étaient particulièrement à plaindre.  Ceux d'entre eux qui embrassaient l'islam se voyaient bien traités.  Les autres étaient 

vendus comme esclaves aux musulmans d'Afrique.  Force était alors de payer rançon pour obtenir leur délivrance.  C'est dire que nul espoir ne 

restait aux prisonniers pauvres de jamais revoir leur patrie et leurs parents.  Sans compter pour eux le danger d'apostasie. 

Ce fut la Vierge Marie qui poussa Saint Pierre Nolasque  (1256) à secourir ces malheureux : « Je t'aiderai, dit-elle, et nous réussirons. » Ainsi 

naquit l'ordre de la Merci ou de la Rédemption ou Rachat des captifs.  Aux trois vœux de religion habituels : obéissance, pauvreté, continence, les 

mercédaires en ajoutaient un quatrième : celui de se constituer en otage, quand c'était pour eux le seul moyen d'accomplir leur mission.  Celle-ci, 

grâce à leur héroïsme et à la générosité des chrétiens, fut féconde en résultats; elle se poursuivit jusqu'à la disparition de la piraterie. 

La fête de Notre-Dame de la Merci fut primitivement instituée pour remercier la Vierge d'avoir rendu la liberté aux prisonniers qui lui criaient 

merci.  Si Innocent XII l'étendit (1696) à l'Église entière, ce fut pour rappeler que la mère de Jésus est notre mère à tous, que sa puissance est 
infinie, et qu'elle peut donc nous délivrer des chaînes que nous portons.  

                                                        
4 Message à l’Académie Pontificale pour la Vie, 25 juin 2018 
5 Idem 

Le Christ ne nous demande pas 
de « gagner » mais de servir. 
C’est notre seule motivation. 
Demain prouvera qu’il était 
important de ne pas y renoncer.  

 


